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INTRODUCTION DE PROJET DE LOI DE PENALISATION 
DU GENOCIDE ARMENIEN AU PARLEMENT RUSSE                                                                                                                                          

Le leader du par-
ti “La Russie Juste” 
Serguey MIRONOV 
vient d’introduire 
aujourd’hui à la Douma 
russe UN PROJET DE LOI 

DE PENALISATION DE LA 
NEGATION DU GENO-
CIDE ARMENIEN. 

Le projet de loi prévoit 
une amende de 300.000 
roubles(4300€) ou un 

emprisonnement allant 
jusqu’à 3 ans. En cas de 
négation par le biais des 
médias l’amende est por-
tée à 500.000(7180€) rou-
bles ou 5 années de pris-
on.

“La question de la re-
connaissance et de la 
non-reconnaissance du 
génocide arménien n’est 
pas uniquement une 
question d’histoire, ceci 
est une question de con-
science, de morale. Il est 
impossible d’oublier ou 
de pardonner le massa-
cre d’un million et demi 
d’Arméniens qui ont été 
détruits physiquement 
ou déportés, et ceci sans 
prendre en compte qui est 
au pouvoir en Turquie ac-
tuelle” - a dit le politicien.

 Les russes se sont ren-
dus compte que le turc ne 
change jamais.

Sergey Mironov Vladimir Poutin Recep Tayyip Erdoğan

Résultats du Phonéthon Européen du Fonds Arménien
Parrainé par Anne Hidalgo et Patrick Devedjian

 1,33 million d’€ recueillis en 4 jours

Le  Phonéthon  européen,  
opération  humanitaire est 
organisée  par  le  Fonds  

Arménien  de  France 
en faveur de

l’Arménie, le Karabagh, 
les sinistrés de Syrie 

et d’Irak.

Il  a été parrainé cette année 
par Anne Hidalgo, maire de 

Paris, Patrick Devedjian, député, 
pt du Conseil départemental.

Il s’est clos le dimanche 
22 novembre 2015.

1,33 million d’€ recueillis 
en 4 jours

Suite à la page 2
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Neutralisation d’un groupe criminel 
armé à Erevan, qui programmait  

des attentats, sur le territoire arménien

Selon le Service 
de sécurité nationale    

--S S N--
le chef du groupe,  Arthur 

Vardanian, est un ressor-
tissant arménien résidant 
en Espagne depuis 1997.

Rentré en Arménie cette 
année,  il a recruté 19 per-
sonnes d’Erevan et de di-
verses régions d’Arménie,  
dont 4 femmes, 3 anciens 
combattants de la guerre 
du  H K et de Syrie.

De sources gouver-
nementales  les cibles 

du groupe auraient été 
l’Assemblée nationale et 
le PM Hovik Abrahamian.

L’Ambassadeur d’Arménie en Ukraine 
au centre d’un scandale 

 Andranik Manoukian 
sous le feu des médias 
ukrainiens après la dé-
couverte qu’il louait une 
résidence luxueuse d’un 
coût de 2,5 M USD, ap-
partenant à un proche 
de l’ex-président fugitif 
Viktor Yanoukovitch, le 
propriétaire faisant lui-
même l’objet d’une en-
quête pénale pour cor-
ruption. RFE/RL relève 

que l’Ambassadeur a 
aussitôt quitté sa rési-
dence après la paru-
tion d’articles de presse. 
Dans un entretien à RFE/
RL, il déclare qu’il avait 
loué sa résidence bien 
avant la révolution en 
Ukraine et la fuite du 
Président Yanoukovitch 
et qu’il la payait à ses 
propres frais et non aux 
frais de l’Etat.     

Andranik Manoukian Viktor Yanoukovitch

LES ARMENIENS PEUVENT SE RENDRE 
AU BRESIL SANS VISA

Levée du régime des visas entre 
l’Arménie et le Brésil entrée en vigueur, le 
25 novembre, de l’accord  entre l’Arménie 
et le Brésil sur la levée du régime des vi-
sas entre les deux pays.

Résultats du Phonéthon Européen 
du Fonds Arménien Parrainé par 

Anne Hidalgo et Patrick Devedjian

Communiqué
de presse 
Paris le 22/11/2015

Le Phonéthon européen, 
opération humanitaire 
organisée par le Fonds 
Arménien de France en 
faveur de l’Arménie, du 
Karabagh et des popula-
tions sinistrées de Syrie 
et d’Irak, a été parrainé 
cette année par Anne Hi-
dalgo, maire de Paris, et 
Patrick Devedjian, dépu-
té, président du Con-
seil départemental des 
Hauts-de-Seine. Il s’est 
clos ce dimanche 22 no-
vembre 2015.

Grâce aux appels télé-
phoniques de plus de 700 
bénévoles, 1.33 million 
d’€ ont été récoltés en 
promesses de dons dans 
trois pays - Allemagne, 
France, Suisse - auprès 
des 45 000 familles et 
entreprises contactées au 
cours des 4 jours de cette 
opération.

Près de 1 000 nouveaux 
donateurs se sont joints 
à ceux des années précé-
dentes, dans un contexte 
de crise économique et 
de tensions sécuritaires, 
portant le nombre to-
tal d’entreprises et de 
familles donatrices à 10 
472. Le nombre de bé-
névoles a également 
augmenté. « Loin de sus-
citer la crainte et le dé-

couragement, soulignent 
les organisateurs, les 
événements tragiques de 
Paris ont montré à nos 
donateurs et à nos bé-
névoles que la résistance 
à la barbarie commence 
par la solidarité. Alors 
que se termine le Phoné-
thon 2015, ces résultats 
sont un message d’espoir 
qui s’adresse autant aux 
citoyens français qui ont 
vécu le drame du 13 no-
vembre qu’aux popu-
lations d’Arménie, du 
Karabagh, de Syrie et 
d’Irak qui vivent quotidi-
ennement dans le besoin 
et l’insécurité.

Les sommes recueil-
lies lors du Phonéthon 
ont trois destinations 
principales : les villag-
es isolés de l’Arménie et 
du Karabagh, particu-
lièrement ceux en bor-
dure de la frontière avec 
l’Azerbaïdjan, la popula-
tion arménienne d’Alep 
et de Kessab menacée 
par les bombardements 
de Daech, et les réfugiés 
de Mossoul au Kurdistan 
irakien.

Le Phonéthon continue 
après le 22 novembre. Il 
est possible de faire des 
dons via le site internet 
www.fondsarmenien.org 
ou par téléphone : N° 
Azur (coût d’un appel lo-
cal)

0810 24 24 24, jusqu’au 
15 janvier 2016.

A propos du Fonds Arménien de France :

Les appels sont émis à partir de 4 centres (Paris, 
Lyon, Marseille, Toulouse) mis à disposition par Or-
ange, partenaire officiel du Phonéthon. Le Fonds con-
struit principalement des infrastructures en Arménie 
et au Karabagh (routes, écoles, dispensaires et hôpi-
taux, réseaux d’eau potable, d’irrigation, de gaz et 
d’électricité, agriculture et élevage…) indispensables 
au développement socioéconomique des populations 
locales.

Début à la page 1
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Le Ministre des Affaires étrangères a reçu le doyen de l’école Fletcher 
de droit et de diplomatie de l’Université Tufts et des représentants 

de la Fondation Tavitian
Le 20 novembre, Edouard 

Nalbandian, ministre 
arménien des Affaires 
étrangères a reçu Dr. James 
Stavridis, doyen de l’École 
Fletcher de droit et de 
diplomatie de l’Université 
Tufts et Aso Tavitian, 
président de la Fondation 
Tavitian. 

En accueillant les invités, 
le ministre Nalbandian 
a salué les activités de la 
Fondation Tavitian, grâce 
à laquelle les diplomates 
arméniens ont eu l’occasion 

de faire leurs études à 
l’école Fletcher de droit et de 
diplomatie de l’Université 
Tufts, a remercié pour la 
contribution apporté au 
ministère des Affaires 
étrangères. 

Edouard Nalbandian 
a présenté aux invités 
les activités de l’École 

diplomatique d’Arménie. 
Le ministre a souligné 
que durant cette période 
environ 80 anciens élèves 
ont rejoint les rangs du 
service diplomatique de 
l’Arménie. 

Lors de la rencontre 
ont été échangées des 
pensées sur les directions 

principales de la politique 
étrangère d’Arménie, les 
problèmes internationaux 
et régionaux et les moyens 
de les résoudre. 

Le ministre Nalbandian a 
présenté en détail les efforts 
déployés par l’Arménie et 
les coprésidents du Groupe 
de Minsk de l’OSCE dans 
le règlement pacifique 
du problème du Haut-
Karabagh.

Viguen Sarkissian, ancien  
étudiant Fletcher University

Université Tufts

Bâtonnier Ara Zohrabyan
Chamber of Advocates of the Republic of Armenia
2 str. Zakiyan
0010, Yerevan, RA

LE PRESIDENT                    Paris, le 17 novembre 2015
Objet : Attentats à Paris

Cher Bâtonnier,
Cher Confrère,

Permettez-moi de répondre, en ma qualité de Président du Conseil national des 
barreaux, au nom des 62 000 avocats de France à votre mot de soutien à la suite 
des tragiques attaques du 13 novembre qui ont pris de si nombreuses vies à Paris. 

Cette marque de solidarité et d’amitié nous touche profondément. Notre 
profession, comme l’ensemble de la nation française, est aujourd’hui en deuil et 
ces messages prouvent que nous ne sommes pas seuls. Soyez assuré que cette 
certitude est d’une grande valeur à nos yeux.

Ces témoignages renforcent notre conviction que les valeurs que nous portons et 
défendons – celle de justice, de paux et de dignité – sont universellement partagées 
et qu’une vraie communauté de cœur et de principes anime la profession d’avocat 
partout dans le monde. 

Seule une détermination sans faiblesse à faire triompher ces valeurs nous 
permettra de sortir de ce cercle infernal de violence aveugle et injuste. Il revient 
tout particulièrement aux avocats du monde entier de veiller à ce que ces drames 
ne déclenchent pas de réactions isnensées au sein de nos sociétés et qu’elles 
demeurent fidèles à l’Etat de droit et aux droites de l’Homme. 

La colère et la peine n’aveugleront pas les avocats 
de France et nous sommes heureux de savoir que vous 
partagez cette détermination. 

Je vous prie de croire, Cher Bâtonnier, Cher Confrère, 
à l’assurance de mes sentiments confraternellement 
dévoués et les meilleurs. 

Pascal Eydoux Ara Zohrabyan
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Tarifs des Taxis  PARIS 
et  Aéroports  

à partir de 2016 

 entre l’aéroport de Paris 
- Charles-de-Gaulle 

et  Paris rive droite : 50 €

- l’aéroport de Paris 
- Charles-de-Gaulle 

et  Paris rive gauche : 55 €

- l’aéroport de Paris-Orly et         
Paris rive droite : 35 €•

 
   - l’aéroport de  Paris-Orly et          

Paris rive gauche : 30 €

Le supplément de réservation 
devient forfaitaire

quelle que soit la distance parcourue 
par le taxi pour vous rejoindre
Réservation immédiate : 4 €               
Réservation à l’avance : 7 €

     
Communiqué par 

l’UNION DES FRANCAIS 
DE L’ETRANGER

Les emprunts financiers de l’Arménie NE SONT PAS  DEPENSES efficacement 

IL EXPLIQUE  la « situation 
difficile » de l’économie 
arménienne par  le travail 
inefficace continu du 
Gouvernement. L’Arménie 
étant un pays  en voie de 
développement avec des 
opportunités pour une 
croissance économique, 
non seulement n’enregistre 
pas de croissance réelle, 
mais au contraire régresse 
par  rapport aux tendances 
économiques mondiales : en 
2016, l’économie mondiale 
devait augmenter en 
moyenne de 3,8%, tandis 
que le gouvernement 
arménien ne  prévoit 
qu’une augmentation 
de 2,2%. En d’autres 

termes, le Gouvernement 
arménien ne prend aucune 
mesure significative pour 
diversifier l’économie et la 
rendre plus  concurrentielle, 
et cela dans le contexte de 
l’augmentation récurrente 
de la dette extérieure (au 
cours des trois dernières 
semaines, la dette extérieure 
de l’Arménie a augmenté 
de 600 M USD). « Dans ces 
conditions, est-il justifié 
de construire à  Dilijan, 
sur le budget de l’Etat, un 
centre ultramoderne et 
luxueux de formation  pour 
le Ministère des Finances, 
alors que ce même 
Ministère dispose déjà 
d’un centre de formation 

à Erevan », lance l’expert. 
Selon M. Manoukian, les 
emprunts importants ne 
seraient pas risqués pour 
l’Arménie, s’ils étaient 
utilisés de manière efficace 
et s’ils contribuaient à la 
croissance économique. 

Même les études de la 
chambre d’audit d’Arménie 
montrent que l’utilisation 
des crédits est « très 
inefficace»

 De surcroît, le 
Gouvernement emprunte 
des fonds qui sont destinés à 
des secteurs, par exemple la 
construction, où les risques 
de corruption sont élevés : 
en conséquence, les moyens 
financiers remplissent les 
poches des officiels et de 
leurs proches, tandis que les 
intérêts sont payés par les 
contribuables… En 2014, le 
remboursement des intérêts 
des crédits antérieurs a 
coûté au budget de l’Etat 
266 M USD…  

Artak Manoukian, expert économique auprès 

de Transparency International         
 met en question les chiffres officiels sur la croissance économique

Loi Valérie Boyer 
contre le négationnisme

Madame la députée Valérie 
BOYER défendra le 3 décem-
bre prochain à l’Assemblée 
Nationale, au cours de la 
niche du Parti Républicain, 
sa proposition de loi dont le 
but est de pénaliser la né-
gation de l’ensemble des 
crimes contre l’humanité et 
des génocides du XXème 
siècle tels qu’ils sont définis 
par la loi. Ce texte ne pour-
ra pas être considéré com-
me une loi dite mémorielle 
puisqu’il s’appuiera sur le 
Code pénal.

Le Conseil de Coordina-
tion des organisations Ar-
méniennes de France pour 
la région Sud (CCAF Sud) re-
mercie Madame la députée 
Valérie BOYER pour sa per-
sévérance dans ce combat 
pour la justice et la vérité.

Nous rappelons d’autre 
part la promesse gouverne-
mentale, mainte fois renou-
velée par le Président Fran-
çois HOLLANDE, pour le vote 
à terme d’un texte de loi que 
le CCAF national étudie avec 
les autorités compétentes.

Le CCAF Sud lance un appel 
à tous les députés pour 

être présents à l’Assemblée 
nationale afin de soutenir 
cette proposition de loi au-
delà de leur appartenance 
politique

Le CCAF Sud souhaite ple-
ine réussite à l’initiative de 
Madame la députée Valérie 
BOYER.

Marseille le 25 11 2015

Les co-présidents
Messieurs :

Simon AZILAZIAN
Azad BALALAS-

KAZANDJIAN
Jacques DONABEDIAN
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 Un grand merci pour l’envoi régulier de Noyan Tapan.
Je le diffuse largement autour de moi.
Je suis en effet président de l’Action Chrétienne en Orient, 

un service protestant de mission fondé par le pasteur alsacien 
Paul Berron en 1922. 

L’ACO est toujours active au Proche Orient en 2015 : 
Arménie, Liban, Syrie et Iran.

En échange de NT je suis heureux de vous communiquer - 
pour information - notre dernier journal ACO sur l’Arménie 
1915 - 2015 pour lequel je suis parti en reportage à Erevan 
en avril dernier.

Fraternelles salutations,
Albert Huber

président de l’ACO

A l’attention de Raymond Yezeguelian

Tremblement de cœur pour un coin de Caucase
L’Arménie en 2015          Reportage

L’Arménie : une terre, des hommes. Voyage à l’intérieur du premier Etat chrétien 
du monde, sa société, sa culture, ses traditions, son économie, sa géopolitique…

On la nomme doudouk, cette flûte 
enchanteresse au chant grave, poignant, 
infiniment nostalgique. En prélude à une 
échappée en Arménie, en écouter quelques notes 
prépare amoureusement  au contact de ce peuple 
particulièrement attachant, confiné au cœur du 
Caucase, dans l’étroit sanctuaire imposé par la 
soviétisation en 1921. Et meurtri à tout jamais 
par le génocide perpétré par le gouvernement 
ottoman des Jeunes Turcs en 1915.  L’obsession 
criminelle de ces derniers, méthodiquement 
appliquée, a durablement traumatisé une 
société plusieurs fois millénaire. L’événement 
choc reste jusqu’à ce jour farouchement nié par 
les héritiers des bourreaux d’hier. 

Erevan, 
une capitale contrastée

 
Jour J. L’aéroport de la capitale Erevan, neuf 

et rutilant, fait paraître fané le terminal de 
Roissy 2 quitté sept heures plus tôt à bord d’un 
Airbus d’Aeroflot via Moscou. Voici sans doute 
l’un des nombreux signes de la générosité de 
la diaspora arménienne : deux Arméniens 
sur trois vivent aujourd’hui hors de leur terre 
d’origine. Mais sitôt passées les portes, le 
pathétique post-soviétique saute aux yeux.

La nuit cachant les immeubles sans âme - 
construits dans une architecture minimaliste 
sous Kroutchev, puis  Brejnev -  au bout de rues 
et de trottoirs défoncés, la capitale arménienne 
éblouit avec sa place de la République au 
centre de la capitale. Les arcades de pierre 
rouge, savamment éclairées, donnent un 
instant l’idée d’une grande ville, métropole de 
1,2 million d’habitants qui rassemble plus du 
tiers de la population de la petite république. 
Cette ancienne bourgade dilatée au XXe siècle 
par les afflux de réfugiés, ravagée dix fois par 
les tremblements de terre et les conquérants 
arabes, mongols, persans et turcs, ne manque 
pas d’âme. Reviennent alors en tête les tendres 
inflexions de la doudouk. Celles qui se lisent 
sur les visages autochtones croisés dans la rue. 
Yeux noirs perçants aux larges cils, des sourcils 
fortement dessinés qui évoquent les arches 
omniprésentes dans l’architecture locale. 
Hommes à l’air fatigué dans leurs vestes de 
cuir à la soviétique, jeunes femmes juchées sur 
des talons-aiguilles, tous partagent un même 
regard qui accroche.

1915 - 2015, cent ans 
après le Génocide

 
Rendez-vous incontournable en cette année du 

centenaire du génocide : la marche silencieuse 
vers le mémorial du lieu-dit Tsitsernakaberd - 
la Forteresse aux hirondelles. Tout un symbole 
sur l’une des collines aux portes de la ville. 
On ne vois plus que des myosotis à Erevan  - 
“ne m’oubliez pas “ en langue locale - logo 
officiel de la commémoration, décliné en pin’s, 
en autocollants à l’arrière des voitures, ou 
encore en affiches géantes à côté du slogan : 
“Je me souviens et l’exige”, sous-entendu : la 
reconnaissance du massacre. Une affiche en 
particulier frappe : côte à côte, deux moustachus 
de funeste mémoire : Adolf Hitler et Mehmet Talat 
Pacha, premier ministre des Jeunes Turcs, l’un 
des bourreaux en 1915. Hélas, jusqu’à nos jours, 
contrairement au peuple juif, celui d’Arménie est 
toujours cruellement interdite de deuil. 

Ce 24 avril 2015 donc, [voir double page 
précédente] sous le frais soleil d’un dimanche 
de printemps, Armen, Gayanée, Boros et les 
autres accomplissent leur devoir de mémoire 
contre l’oubli, comme chaque  24 avril, jour férié. 
Par dizaines de milliers, une simple fleur à la 
main,  dans un cortège sans fin, ils gravissent 
au ralenti  la mythique colline. Dans un silence 
impressionnant, ils convergent vers un sobre 
mémorial du génocide  pour s’y recueillir, se 
signer et déposer leur fleur. L’étranger de 
passage, cheminant dans leur ombre, est touché 
par leur  leur dignité, leur retenue, leur solennité.  
Et par la force de leur silence habité de larmes, 
un siècle après.

 Le Génocide et son million et demi 
de victimes ? “Toutes les familles restent 
bouleversées, la souffrance continue à se loger 
dans le corps entier, confie Mané Archakian, 
étudiante. Dès notre petite enfance, nous avons 
entendu parler du Génocide et de sa négation 
par les Turcs. Tous les Arméniens grandissent 
avec ce poids, même ceux qui ne s’intéressent 
pas à la politique ou à l’histoire.” Armen 
Khatchikian, universitaire historien, croit lui en 
la réconciliation avec le voisin turc. “Un ennemi 
n’est pas éternel, les peuples n’ont pas ce droit. 
Pour surmonter la situation, victimes et assassins, 
les deux parties, ont à s’approcher, l’âme libre. 
La reconnaissance du Génocide pourra forcer 
ce chemin…” Depuis son bureau de doyen de 
la faculté d’Etat de théologie [apostolique], 
Mgr. Anouchavane  Jamkotchian affirme que : 
“pour mon peuple et moi, la reconnaissance 
est une question morale. En notre âme et 
conscience, sans cesse, il nous faut lutter pour 

Suite à la page 5

Joueur de doudouk devant l’église 
Catholike, l’historique et la contemporaine, à 
l’architecture arménienne caractéristique, au 
centre d’Erevan

Architecture autochtone aux arcades de 
pierre rouge, place de la République, au cœur 
d’Erevan

L’Action Chrétienne en  Orient -  A C O -
  un service protestant de mission fondé par le pasteur alsacien 

Paul Berron en 1922.
L’ A C O  est toujours active en Arménie, Liban, Syrie et Iran.
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son avènement. C’est notre devoir face au 
monde entier. L’Allemagne a eu le courage de 
reconnaître la shoah, une tragédie qui n’aurait 
pas eu lieu si les faits autour de notre massacre 
de 1915  avaient été formellement reconnus.” 
Quant à Nona Voskanyan, professeur de musique 
au Conservatoire d’Etat, elle refuse d’entrer 
dans le jeu de la victimisation. “Dois-je porter 
indéfiniment le fardeau historique du Génocide, 
associer sans cesse l’Arménie à des massacres 
? Pour moi, s’il est une année importante, c’est 
1991, le jour de notre indépendance.” [NDLR : 
après l’URSS]

L’Eglise apostolique : 
un refuge

Tout au long de ces pérégrinations 
arméniennes, va s’élever la voix d’ Hasmik 
Barkhudaryan, fille d’un chef d’orchestre 
de renom, interprète à SPFA (Solidarité 
protestante France Arménie), l’ONG 
humanitaire du charismatique pasteur 
Samuel Sahagian.  “L’Arménie est un 
pays où chacun peut parler librement : il 
n’y a pas de Sibérie, pas de goulag chez 
nous. On s’accroche très fort, n’a-t’elle 
de cesse de répéter, à notre art et à notre 
culture, à notre Eglise apostolique, à notre 
foi. Ce sont nos refuges pour traverser 
toutes les années noires et froides, les 
24 avril, les tremblements de terre, les 
crises économiques… La sauvegarde de 
notre identité est à ce prix.” “L’identité 
arménienne, je la sens très fort au fond de 
moi, poursuit pour sa part Irina Igitkhanyan, 
présidente de l’association Delta Culture et 
femme de l’ambassadeur d’Arménie aux 
Nations Unies. Notre capacité d’intégration 
et de résistance qui nous fait travailler dans 
n’importe quelles conditions sans avoir peur 
de recommencer à zéro, notre vivier de 
talents musicaux, entre autres - la culture 

est le meilleur ambassadeur d’Arménie 
-, notre foi qui nous fait grandir…ainsi se 
décline notre joie de vivre, celle qui nous 
fera partager jusqu’au dernier morceau de 
pain, dans une situation socio-économique 
souvent complexe, sur les traces du passé 
tragique enduré par notre peuple.” 

Les richesses enchâssées dans le petit 
territoire caucasien sont historiques et 
sacrées. Et elles ne manquent pas de 
séduire, comme par magie. Les monastères 
aux formes harmonieuses et pures, sous 
leurs clochers pointus, résistent depuis 
le VIe siècle aux terribles séismes de la 
Transcaucasie. Celui de Khor Virap, dominé 
par le mont Ararat, la montagne sacrée 
sur laquelle s’est échouée l’arche de Noé, 
a servi de prison à Grégoire l’Illuminateur, 
qui a évangélisé le roi Tiridate IV au tout 
début du IVe siècle, faisant de l’Arménie le 
tout premier Etat chrétien. Tout en majesté, 
le grand monastère d’Etchmiadzine est 
le Saint-Siège de l’Eglise apostolique 
arménienne qui rassemble quelques 90% 
d’Arméniens. Avec l’alphabet arménien, 
inventé en 405 par le moine Mesrob 
Machtots, cette Eglise historique constitue 
l’un des piliers de l’âme arménienne. Elle a 
beaucoup souffert du pouvoir stalinien, qui 
a fait exécuter quelque 1 500 prêtres entre 
1930 et 1947. Grâce à Karékine II, l’actuel 
catholicos - le chef de l’Eglise arménienne 
-, le nombre d’ecclésiastiques est remonté à 
350 depuis l’indépendance, en 1991.

Partout, dans les églises, les cimetières, 
au bord des routes parfois, le voyageur 
tombe sous le charme de grandes dalles de 
pierre ornées de croix, les khatchkars, [voir 
page 24] évocateurs de la piété populaire. 
Plus que l’art de l’icône orthodoxe, les 
apostoliques arméniens - qui, à la différence 
des orthodoxes, ne reconnaissent que la 
seule nature divine du Christ - ont pratiqué 
la sculpture. Leurs pierres-croix sont toutes 
différentes et leurs motifs préfigurent 
l’abstraction d’un certain art musulman 
: à la place du Crucifié [du supplice], une 
représentation de l’arbre de vie toujours à 
huit pointes [la rédemption]. 

 
Une économie sinistrée

 
“Aujourd’hui nous avons la lumière, 

mais nous n’avons plus l’espoir. Autrefois, 
nous n’avions pas la lumière, mais nous 
avions l’espoir.” témoigne Mané. “Ma 
grand-mère prétend que nous vivions bien 
mieux sous les soviets. On pouvait voyager 
deux fois par an pour pas cher. [NDLR : à 
Moscou] Et tout le monde avait du travail. 
Aujourd’hui, on ne le trouve plus que dans 
l’administration et les services municipaux, 
les écoles et l’hôpital …” Avec humour et 
lassitude, elle évoque le vague à l’âme 
de ses concitoyens. A l’évidence, depuis 
son indépendance de l’URSS, son pays n’a 
pas retrouvé le moral. Économiquement 
sinistré - un taux de pauvreté croissant 
estimé à 50% en 2014, contre 33% en 2013 
-, sous-administré, il continue de se vider 
de ses habitants, malgré un indéfectible 
attachement à leur petit coin de terre. “En 
Arménie, affirme Hasmik, on peut juste 

encore produire des cerveaux, mais ils s’en 
vont. Les 600 km de frontières fermées avec 
la Turquie asphyxient notre économie,. Dans 
ce blocus territorial, exporter coûte plus cher 
que produire. Tout part à grands frais en 
avion pour la Russie. En saison, les abricots 
se vendent 250 drams [0.50 €] le kg sur les 
marchés à Erevan et 10 000 drams [20 €] 
sur ceux de Moscou…” Pour sa part, Harout 
Nercessian, cadre en poste à la minoritaire 

Eglise évangélique [protestante] d’Arménie, 
pour justifier une économie qui se détériore, 
invoque la situation géopolitique : la crise 
chez l’historique partenaire russe en conflit 
avec l’Occident, la mésentente des politiques 
arméniens, la situation de guerre au Haut-
Karabach - pas une semaine sans l’annonce 
de soldats arméniens tombés au front. “Les 
jeunes informés et éduqués sont de plus en 
plus inquiets et quittent le pays, avec tous 
les effets négatifs que cela entraîne.”  

 “Sous la cendre des ans, sous les 
amas de pierres, l’espoir reste permis, jeune 
et tendre Arménie…” seront les dernières 
paroles rapportées d’Arménie. Une 
chaleureuse après-midi d’entretiens au club 
francophone SPFA d’Erevan, autour de sa 
cheville ouvrière Tatev Harutyunyan, jeune 
cadre au Crédit Agricole, et d’une dizaine 
de teenagers, se conclut par l’écoute de ce 
refrain d’un certain…Charles Aznavour(ian). 
Voici, à l’évidence, le plus populaire des 
Français du Caucase. De tous côtés en ville, 
on na pas manqué de signaler qu’il a été 
présent au mémorial de la Forteresse aux 
hirondelles, aux côtés, entre autres, de 
François Hollande et Vladimir Poutine, pour 
la cérémonie du centenaire, ce 24 avril 2015.

Texte et photographies : Albert Huber
envoyé spécial de l’ACO à Erevan

avec l’assistance de SPFA [Solidarité 
Protestante France-Arménie]

Avoir vingt ans à Erevan

Liana, jeune juriste
“Je ne m’imagine pas ma vie ailleurs 

qu’en Arménie. Avec l’aide de mes 
parents j’ai réussi à faire des études. 
Malgré les problèmes sociaux, il fait 
bon vivre dans un pays où  la famille, 
la culture, la tradition sont des valeurs 
fortes. Je me sens à l’aise dans l’ambiance 
d’une société aux rapports humains 
authentiques.”

L’Arménie en 2015          Reportage

Parc de la cathédrale St-Grégoire à Erevan : 
l’Arménie est considérée comme l’une des plus 
fortes nations échiquéenne

Avoir vingt ans à Erevan

Tatev, jeune cadre bancaire
“Ma jeunesse a été difficile. Au 

chômage après le terrible tremblement 
de terre de 1988, mon père est parti 
travailler en Russie pour financer mes 
études et celles de mes frères et sœurs. 
Tous, nous travaillons aujourd’hui et 
pouvons rembourser nos parents. Je suis 
plutôt optimiste pour l’avenir : je vois une 
jeunesse qui fait pas mal d’efforts pour 
tenter de construire notre petit pays.”

Avoir vingt ans à Erevan

Chouchanik, jeune secrétaire médicale
“La question du génocide est une 

souffrance dans le corps des Arméniens. 
21 pays ont reconnu les faits, mais 
toujours pas la Turquie, mis à part une 
poignée d’intellectuels, ce qui est peu 
pour une grande nation de près de 80 
millions d’habitants. Mais je garde espoir 
: on aura besoin d’un certain temps.”

Début à la page 4

Tremblement de cœur pour un coin de Caucase
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Liana Manusajyan
Advocate, Human RightsYouth representative in UN working group on MDG’s 

and Porst 2015Global Youth Ambassador in World at SchoolPresident of 
Let’s Create Smile YOUth NG             Tel.: +37455660059

 Le Bâtonnier de l’Ordre des 
Avocats de Paris PRESIDAIT 
LES CEREMONIES.

  Parmi les avocates 
stagiaires, Liana Manusajyan, 
avocate au Barreau d’Arménie, 
qui travaille comme  avocate 
en Arménie dans le domaine 
des droits de l’homme, du  
droit international et du droit 
pénal.

Pendant ce stage d’études 
dans l’EFB (École de 
Formation du Barreau) elle 
a appris à connaitre du droit 
français et l’organisation de 
la justice en France. Liana 

a fait les visites dans le 
Palais de Justice, le Conseil 
d’État, la Musée d’Avocat et 
l’Assemblée Nationale où 
elle a assisté à une session 
de l’Assemblée Nationale et 
avait une rencontre avec le 
maire d’Issy-les-Moulineaux 
M. André SANTINI.

La partie plus éducative de 
son stage était la visite au 
Bruxelles pour découvrir des 
institutions européennes. Ce 
jour-là elle a visité le Conseil 
d’Europe et la Commission 
Européenne et a fait connaitre 
la structure du Conseil et 

comment on prend la décision.
En outre, elle a passé encore 

un mois du stage dans le 
célèbre cabinet d’avocats de 
M. Patrick Arapian et elle 
l’a assisté dans les procédures 
devant le  CNDA (Cour 
Nationale de Droit d’Asile) et 
le Tribunal Correctionnel.

À la fin du Stage 
International, elle a reçu 
des connaissances pratiques 
comment on fait ce métier 
en France, comment on 
forme les dossiers, comment 
on commence et participe 
aux opérations juridiques, 

quelles sont les structures 
juridictionnelles.

Ce Stage International a été 
effectué grâce à la coopération 
entre le Barreau des Avocats 
en France et le Barreau 
des Avocats en Arménie 
qui chaque année envoie 2  
avocats/es  d’Arménie pour 
leur formation internationale 
à Paris.

EXCUSES POUR LA 
REDACTION DE CET ARTICLE....

 MA  LANGUE FRANCAISE  a 
encore besoin d’ameliorations 
!! Liana Manusajyan

Avec le Senateur-Maire SANTINI Dans le logement à Paris chez Melle MARIE Yezeguelian-11 ans-

Avec le Batonnier des Avocats de Paris Les jeunes avocats francophones du Monde

P A R I S     Maison du Barreau, le 24 Novembre
Cérémonie de remise des diplômes aux avocats étrangers qui ont SUIVI  

2 mois de Stage International à Paris.
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Cycle de rencontres avec

Monseigneur Norvan ZAKARIAN   
le 2ème mardi de chaque mois

sur le thème

L’identité arménienne : 
éclairages et perspectives 

MARDI 8 DÉCEMBRE 2015, à 20h30

Sujet: “2015, centenaire du génocide des Arméniens : et après?”

Intervenant: Gaïdz Minassian
 Centre Culturel Alex Manoogian 

118, rue de Courcelles, Paris 17e 

L’identité arménienne : éclairages et perspectives

Quoi de plus actuel que ce poème de Hovhannès Chiraz.
Les événements de ce vendredi ne sont que l’énième répétition de ce que l’on connait, détruire l’art, 

détruire un mode de vie, détruire des valeurs.
“Eternels” fait partie de la réponse à cette guerre et n’en est que plus fort.

L’avenir, les enfants, résister, se tenir debout, être là.
Pour eux, pour nous, pour ceux qui sont partis.

Il est l’heure de montrer notre force, notre fierté, nos origines.
Ce n’est pas capital, c’est vital.

Dimanche 29 novembre, à 17h30 
pour nous souvenir, pour notre avenir  v e n e z

    
UGAB Marseille          327 Bd Michelet          13009 Marseille

« Nous étions en paix comme nos montagnes
Vous êtes venus comme des vents fous.
 
Nous avons fait front comme nos montagnes
Vous avez hurlé comme les vents fous.
 
Éternels nous sommes comme nos montagnes
Et vous passerez comme des vents fous. »
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IL Y A 95 ANS NAISSAIT L’ARMENIE  SOVIETIQUE...  

Par Nersès DURMAN
Paris - Novembre 2015

Peu de peuples peuvent 
prétendre exister depuis 
plusieurs millénaires. Le 
peuple arménien est de 
ceux-là. Dans l’antiquité, 
le royaume d’Arménie 
s’étendait de l’Asie mineure 
à Jérusalem en passant par 
la Mésopotamie. L’Arménie 
fut le premier Etat au monde 
à adopter officiellement le 
christianisme en 301. 

Les conflits et les guerres 
au cours des siècles suivants 
morcelèrent le royaume 
d’Arménie dont le denier roi, 
celui de la Petite Arménie ou 
Cilicie, fut le franco-arménien 
Léon V de Lusignan. 

Les Turcs ottomans 
envahirent et occupèrent 
l’Arménie occidentale. Et 
c’est à Constantinople que 
les Arméniens accédèrent à 
des fonctions importantes au 
sein de l’administration de 
l’Empire ottoman. 

Lors de la Grande Guerre, 
l’Empire ottoman, allié à 
l’Allemagne, mit à profit 
l’opportunité du conflit 
pour arrêter et déporter 
600 notables Arméniens 
d’Istanbul le 24 avril 1915. 
Cette rafle fut le prélude du 
génocide des Arméniens de 
l’Arménie occidentale. 

En octobre 1917, la 

Révolution russe éclatait 
provoquant le retrait des 
armées russes des régions 
occupées d’Anatolie 
orientale, d’où les 
Arméniens avaient disparu 
lors de la déportation et des 
massacres commis par les 
Turcs Ottomans à partir de 
1915. 

L’Empire ottoman et ses 
alliés allemand et autrichien 
furent vaincus. L’Allemagne 
signa l’armistice le 11 
novembre 1918. Et l’Empire 
ottoman se recroquevilla 
dans la presqu’île d’Anatolie. 

Le 28 mai 1918, l’Arménie 
déclara son indépendance 
qui ne dura que deux ans. 
Les intérêts géopolitiques 
divergents des Occidentaux 
d’une part et des 
Bolchéviques, d’autre part, 
permirent aux Turcs de 
mettre en application leur 
projet d’anéantissement de 
la nation arménienne. 

Le génocide de 1915 
emporta 1,5 millions 
d’Arméniens. La jeune 
République d’Arménie ne 
comptait que 850.000 âmes. 
Simon Vratzian écrivait dans 
son livre « La République 
d’Arménie » que « les canons 
turcs étaient visibles depuis 
Erevan. » 

Conscients du risque de 
disparition définitive de 
la nation arménienne à 
cause des intrigues des 
États occidentaux, des 
Arméniens clairvoyants 
sollicitèrent l’aide de la 
Russie. La 11ème armée 
rouge pénétra en Arménie 
afin de stopper l’avancée des 
Turcs. La Seconde République 
d’Arménie fut proclamée le 
29 novembre 1920 et entra au 
sein de la famille soviétique. 

Début février 1921, afin 
d’aplanir les différends 
entre les pays du Caucase 

et la Turquie, Staline avait 
convoqué les représentants 
de ces pays à Moscou. 
Fraîchement constitué comme 
État en 1918 par les Turcs, 
l’Azerbaïdjan devint l’une 
des Républiques Socialistes 
Soviétiques. Cette dernière 
était disposée à rétrocéder à 
l’Arménie le Haut-Karabagh 
et le Nakhitchevan. 
Nonobstant la demande des 
Dachnaks de récupérer les 
cinq vilayets arméniens, la 
Turquie était prête à rendre 
Kars, Ardahan et Artvine, 
ainsi qu’un corridor près de 
Trébizonde afin d’assurer un 
accès à la Mer Noire.

Le 18 février 1921, un putsch 
organisé par des nostalgiques 
et des aventuriers arméniens 
renversa le gouvernement 
légal d’Arménie. Les 
putschistes envoyèrent un 
télégramme à Moscou pour 
signaler le changement de 
gouvernement et retirer tout 
mandat aux négociateurs 
arméniens. Ce nouveau 
gouvernement négocierait 
directement avec les Turcs. Ce 
fut coup de poignard dans le 
dos de la nation arménienne. 
Malheureusement 
aujourd’hui encore, certains 
continuent à célébrer ce 18 
février comme une journée 
révolutionnaire.

Pendant 70 ans, l’Arménie 
soviétique vécut en paix. 
Malgré certains effets négatifs 
du régime soviétique, le pays 
fit un bond en avant dans 
les domaines économique, 
culturel, scientifique et 
sportif.

La Deuxième Guerre 
Mondiale contre l’Allemagne 
nazie vint bouleverser la 
vie du pays. L’Arménie fut 
l’une des Républiques de 
l’URSS à donner le plus 
de soldats et d’officiers 
proportionnellement à sa 

population, soit 600.000 
combattants au sein de 
l’Armée rouge. 300.000 
d’entre eux tombèrent sur les 
champs de bataille.

Après l’effondrement de 
l’URSS, l’Arménie déclara 
son indépendance, le 
21 septembre 1991. Les 
profondes séquelles du 
tremblement de terre de 
1988 n’étaient pas encore 
cicatrisées. Les Arméniens 
menaient une guerre contre 
l’Azerbaïdjan pour libérer 
le Haut-Karabagh. Ne 
reconnaissant pas l’Etat 
arménien, la Turquie lui 
imposa un blocus terrestre 
en fermant les frontières 
communes. Cette situation 
inextricable pesa sur la société 
arménienne, et nombre 
d’Arméniens quittèrent leur 
pays afin de chercher du 
travail à l’étranger.

Libéré, le Haut-Karabagh 
proclama son indépendance 
le 2 septembre 1991. 
Un accord de cessez-le-
feu fut signé entre les 
autorités arméniennes et 
azerbaïdjanaises. Cependant 
les provocations quotidiennes 
de l’armée azerbaïdjanaise 
continuent depuis lors faisant 
un grand nombre de victimes 
du côté arménien.

Une politique réfléchie et 
équilibrée des gouvernements 
arméniens peut seule assurer 
la protection et le progrès 
du pays. Les aventuriers tant 
en Arménie qu’en diaspora 
représentent un risque pour 
l’Arménie et font le jeu de 
ses ennemis. Après avoir 
traversé autant d’épreuves 
tout au long de son histoire, 
le peuple arménien doit 
rester vigilant, car de 
nombreux périls le guettent. 
Et la moindre étincelle peut 
entraîner sa destruction 
totale.
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MONUMENT DEDICATED TO THE ARMENIAN GENOCIDE INAUGURATED

IN LAS VEGAS

 The monument project was erected by the initiative of the Armenian-American 
Cultural Society (AACS) of Las Vegas, with the participation of all Las Vegas 
Armenian churches and organizations, and by the approval of the Clark County 
Commission.
In her opening remarks, Master of Ceremonies Mrs. Lenna Hovanessian 

described the AACS initiative and efforts to bring this project to fruition, which 
was originally conceived almost 10 years ago. She then invited His Eminence 
Archbishop Hovnan Derderian, Primate of the Western Diocese, and His Eminence 
Archbishop Moushegh Mardirossian, Prelate of the Western Prelacy, for their 
invocation and message. The Archbishops asked the guests to rise in observance 
of a moment of silence in memory of the victims of the terrorist attacks in Paris 
a day earlier.

SONIG  KRADJIAN

We perished in the desert, and are remembered appropriately…
I, for one, wonder how long this area will remain desolate…

HISTORIC MONUMENT DEDICATED TO THE ARMENIAN 
GENOCIDE INAUGURATED IN LAS VEGAS

LAS VEGAS, NEVADA - On Saturday, November 14, 2015, Armenians from Las 
Vegas and beyond gathered at Sunset Park for the unveiling and dedication of 
a monument that pays tribute to the 1.5 million Christian Armenians massacred 

during the 1915-1923 Genocide perpetrated by the Ottoman Turks.

The Las Vegas Armenian Genocide Memorial 
Monument at Sunset Park 

HE Archbishop Mardirossian & HE 
Archbishop Derderian accompanied 
by Reverends Kassabian & Matarian
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Repas annuel UCFAF
Cette annonce annule la précédente incomplète
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CONCERT EXCEPTIONNEL 
"Au pied de nos sources" 

Au profit des Chrétiens d'Orient, 
Dans le cadre du Centenaire du Génocide des Arméniens 

 

 
 

Anaïs Calikman soprano 

Nouné Hayrapetian  piano 
  

Interprétant les œuvres de Schubert, Fauré, Scriabine, Ravel, Alemshah, Komitas 
 

Dimanche 13 décembre 2015  à 16h00  
 

EGLISE REFORMÉE UNIE DE FRANCE 
 21, bd Victor Hugo 06000 NICE 

 
Prix d’entrée: 15 € (adhérents APA et étudiants: 12 €) 

   Réservation: 06 14 98 02 48  ou   07 61 47 23 02 
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Ma Rencontre avec le Président d’Israël et mon Intervention 
à la Conférence sur le Génocide des Arméniens

Par Harout Sassounian
Le 22 novembre 2015

La semaine passée, je 
suis intervenu à la première 
conférence sur le Génocide des 
Arméniens en Israël, j’ai fait un 
exposé au Patriarcat Arménien 
de Jérusalem, et j’ai pris part à 
une réunion avec le président 
d’Israël Reuven Rivlin.

Le président Rivlin était 
un fervent partisan de la 
reconnaissance du Génocide 
des Arméniens lorsqu’il était 
président de la Knesset (le 
Parlement). Comme Président 
d’Israël, il est à présent plus 
circonspect, ne souhaitant pas 
contrarier le répréhensible 
silence du gouvernement envers 
le Génocide des Arméniens. 
Au cours de sa rencontre avec 
les experts qui assistaient à la 
conférence sur le génocide, la 
semaine passée, le Président 
Rivlin n’a cependant laissé 
aucun doute sur la position qui 
est la sienne, et qui n’a pas 
changé, sur le Génocide des 
Arméniens. Il a même employé 
le terme “Génocide Arménien“ 
au cours de la réunion. Il a 
également rappelé son discours 
à l’Assemblée Générale des 
Nations Unies de cette année, 
un discours au cours duquel il a 
spécifiquement fait référence au 
Génocide des Arméniens.

J’ai rappelé au Président Rivlin 
que plus de deux douzaines 
de pays avaient reconnu le 
Génocide des Arméniens et 
qu’Israël aurait dû lui aussi le 
reconnaître, tout simplement 
parce qu’il convient de le faire ! 
J’ai exprimé l’espoir qu’avec son 
soutien assidu, Israël pourrait 
compléter “la page manquante“ 
de mon livre qui liste les pays qui 
ont reconnu le “Génocide des 
Arméniens “.

J’ai ensuite offert au président 
Rivlin mon livre “The Armenian 
Genocide, The World Speaks 
Out : 1915-2015, Documents 
& Déclarations“ [Génocide 
des Arméniens, Le Monde 
se Prononce : 1915-2015, 

Documents et Déclarations], la 
copie de mon intervention à la 
conférence, et mon journal, The 
California Courier.

La conférence sur le 
Génocide des Arméniens était 
organisée par le professeur 
Yaïr Auron du Département de 
Sociologie, Sciences Politiques et 
Communication de l’Université 
d’Israël. Parmi les distingués 
intervenants se trouvaient : Jacob 
Metzer, Président de l’Université 
Ouverte d’Israël ; le professeur 
Yair Auron ; le professeur 
Israel Charny ; le professeur 
Elihu Richter ; le professeur 
Dina Porat, Historienne en chef 
à Yad Vashem ; le Dr Stefan 
Ihrig, auteur d’ “Ataturk in the 
Nazi Imagination” |Ataturk 
dans l’Imaginaire Nazi] ; Ragip 
Zarakolu, militant des droit de 
l’homme en Turquie ; le professeur 
Ayhan Aktar de l’Université 
Bilgi d’Istanbul ; Ya’akov 
Ahimeir, journaliste et éditeur 
des études internationales 
hebdomadaires de Channel 1 
d’Israel Broadcasting Authority ; 
Benny Ziffer, éditeur de la section 
littéraire et culturelle du journal 
Haaretz ; et George Hintlian de 
la communaté arménienne de 
Jérusalem.

Dans mon exposé, j’ai exprimé 
des regrets que l’état d’Israël 
n’ait toujours pas reconnu le 
Génocide des Arméniens. En 
voici quelques extraits :

“Je dois d’abord faire une 
distinction importante entre 
la position du gouvernement 
israélien et le peuple juif en Israël 
et dans le monde au sein duquel 
des voix les plus entendues ont 
attiré l’attention du monde sur 
le Génocide des Arméniens et sa 
reconnaissance:

Henry Morgenthau, 
ambassadeur des USA dans 
l’empire ottoman, au moment ou 
le génocide avait lieu ; 

  Franz Werfel, le romancier 
autrichien juif, qui écrivit en 1933 
le livre célèbre dans le monde 
entier ’Les Quarante Jours du 
Musa Dagh“. Son livre a été 
traduit en hébreu en 1934 et lu 
largement par les Juifs partout, 
en particulier dans le ghetto de 
Varsovie, comme une source 
d’inspiration pour survivre et 
résister aux nazis pendant la 
Shoah ; 

Raphaël Lemkin, juriste Juif 
polonais, qui créa le terme 
génocide. Il révéla au cours 
d’une interview en 1949 du 
programme de TV de CBS Face 
the Nation “Je me suis intéressé 
au génocide car il est arrivé aux 
Arméniens“ ; 

  Je veux ajouter à ces 
personnages historiques le 

nom de Yossi Beilin, qui parla 
ouvertement du Génocide des 
Arméniens en qualité de Ministre 
de la Justice d’Israël le 24 avril 
2000, et comme adjoint au 
Ministre des affaires étrangères 
en 1994, malgré la pression et 
les critiques du gouvernement 
israélien ; 

Nous nous souvenons bien, 
également, du Ministre de 
l’éducation Yossi Sarid qui fit le 
discours d’ouverture à Jérusalem, 
le 24 avril 2000, 85ème 
anniversaire du Génocide des 
Arméniens. Il déclara “Je suis ici, 
en tant qu’être humain, en tant 
que Juif, en tant qu’Israélien, 
et en tant que ministre de 
l’éducation de l’état d’Israël... 
Quiconque reste indifférent à son 
égard (le Génocide), ou l’ignore, 
quiconque fait des calculs, 
quiconque garde le silence vient 
en aide à l’auteur du crime et 
non à la victime“ ; 

  Je dois inclure à cette liste de 
Justes israéliens, les professeurs 
Israël Charny, Yaïr Auron, Yehuda 
Bauer, le lauréat du prix Nobel 
Elie Wiesel, et de nombreux 
auteurs juifs, des pionniers dans 
l’écriture d’articles et de livres 
sur le Génocide des Arméniens, 
avant même les auteurs 
Arméniens. 

  Je dois également louer des 
membres de la Knesset et l’ancien 
président de la Knesset Reuven 
Rivlin - actuel président d’Israël 
- qui soutînt énergiquement la 
reconnaissance du Génocide 
des Arméniens malgré 
l’opposition véhémente de son 
gouvernement.

Comme on le sait, le Génocide 
des Arméniens a été un 
’prototype’ de la Shoah en 
liaison avec la complicité de 
l’Allemagne pour l’extermination 
des Arméniens dans l’empire 
ottoman. Dans ce processus 
de coopération criminelle, les 
militaires allemands reçurent 
de leur allié turc les mauvaises 
leçons sur la façon d’organiser et 
de pratiquer l’élimination d’une 
race dans sa totalité ! Hitler s’est 
prévalu du silence du monde 

tandis que les Arméniens étaient 
balayés, au point de déclarer 
à la veille de l’invasion de la 
Pologne, en 1939, “Qui, après 
tout, parle encore aujourd’hui de 
l’anéantissement des Arméniens 
?“.

Par conséquent, l’état d’Israël 
aurait dû être le premier pays, 
et je l’espère pas le dernier, 
à reconnaître le Génocide 
des Arméniens ! Qui pourrait 
avoir plus d’empathie pour les 
victimes d’un génocide que ceux 
qui ont subi un sort similaire ? 
Ceux qui invoquent la real politik 
pour justifier le refus d’Israël 
de reconnaître le Génocide des 
Arméniens doivent répondre à 
la question : Accepteriez-vous 
la négation de la Shoah par un 
autre pays, simplement parce 
qu’il est dans l’intérêt stratégique 
de ce pays de ce comporter de la 
sorte ?

Tout aussi irrationnelle est 
l’affirmation que ce n’est pas 
le moment de reconnaître le 
Génocide ! Quand ce moment 
viendra-t-il ? 100 ans, n’est-ce 
pas assez longtemps ?

De plus, pendant des années, 
on nous a dit que reconnaître 
le Génocide des Arméniens 
ruinerait les bonnes relations 
d’Israël avec la Turquie. On nous 
dit à présent qu’Israël ne peut 
pas reconnaître le Génocide 
des Arméniens parce que les 
mauvaises relations avec la 
Turquie pourraient empirer !

Il serait immoral d’exploiter 
la reconnaissance du Génocide 
des Arméniens, comme 
monnaie d’échange entre la 
Turquie et Israël. Aucun intérêt 
politique, économique ou 
militaire ne devrait dépasser 
la reconnaissance d’aucun 
génocide !

Israël doit reconnaître le 
Génocide des Arméniens pour 
une seule raison : parce que c’est 
une chose juste qu’il convient de 
faire !

Traduction Gilbert Béguian
Jean Eckian ©armenews.com

André Aladinian
haysser@free.fr



14 

28 novembre # 43 (1083) w 2015

Noyan Tapan

kotchnak
toujours !

dimanche 6 décembre 2015
à 18 h

le Centre Mandapa
fête ses quarante printemps

avec

avec Rouben Haroutunian, Aram Kerovpyan,  
Maral Kerovpyan, Shushan Kerovpyan, Vahan Kerovpyan, 

Virginia Kerovpyan

6, rue Wurtz, Paris 13e

infos et réservations : 0145899900
www.centre-mandapa.fr
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Braderie de CHENE
Donnez un sens 
à vos cadeaux

LA FETE DU LIVRE
28 et 29 novembre 2015

De nombreux auteurs seront 
présents pour dédicacer leurs 
ouvrages

Samedi 28 novembre

Vincent Akian
Gorune Aprikian, 
Stéphane Torossiaan
Michel Basmadjian,
Haroutioun Khatchadourian
Magda Césarian

Hasmig Chahinian 
Georges Festa
Gaya Guerian
Philippe Kalfayan 
Yetvart Kaprielian 
Raymond H. Kevorkian 
Jean-Pierre Kibarian
Isabelle Manoukian
Gaïdz Minassian
Mikaël Nichanian
Seta Papazian
Franck Perussel, 
L. Amor Sarkissian 

Tigrane Yegavian

Dimanche 29 novembre

Vincent Akian
Gorune Aprikian
Michel Basmadjian, 

Haroutioun Khatchadourian
Gaya Guerian
Philippe Kalfayan
Yetvart Kaprielian 
Alice Kheghelian
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Chers amis de l’UGAB,
 

L’UGAB France a le plaisir de vous présenter la colonie d’été 
de l’UGAB adressée aux jeunes de 7 à 15 ans. Cette année, le 

séjour se déroulera du 6 au 25 juillet 2016, au Chalet 
des Sapins à Bonnevaux en Haute-Savoie.

Descriptif du séjour :
• Hébergement en pension complète
• Encadrement par des animateurs titulaires du 

BAFA
• Centre agréé par la Jeunesse et Sport
• Initiation à la langue arménienne
• Danses, musique et chants arméniens
• Veillées sur l’histoire et les traditions 

arméniennes
• Sports et activités (piscine, tennis, fooball, jeux 

de plein air, jeux de société, activités manuelles, 
équitation, randonnées, accrobranche, rafting pour 
les ados, excursions, refuge)

Tarifs (hors frais de transport) & Modalités 
d’inscription

• Parents membres de l’association
1 enfant    :    910€
2 enfants :  1 770€
3 enfants :  2 600€
• Parents non-membres de l’association ou non 

à jour de leur cotisation
1 enfant    :    950€
2 enfants :  1 850€
3 enfants :  2 700€
Acompte de 250€ par enfant
Les demandes d’inscription seront traitées 

par ordre d’arrivée dans la limite des places 
disponibles.

Autres modes de paiement
• Virement Bancaire : télécharger le RIB en pièce 

jointe.
• Chèque : à l’ordre de UGAB Séjour d’été, à 

envoyer au 11, square Alboni - 75016 Paris et à 
accompagner du formulaire d’inscription en pièce jointe 

 CONTACT
Herminé Duzian
Responsable des Programmes Jeunesse
Téléphone : +33 6 76 48 58 73 // +374 93 68 31 73
Email : hduzian@agbueurope.org

Herminé Duzian, responsable des programmes 
de Jeunesse de l’UGAB en Arménie a été honorée 

par le Président de la République d’Arménie

Notre collaboratrice de Noyan Tapan 
Nona Petrosyan a été honorée 

par le Maire d’Erévan Taron Margarian
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ARMENIENS   N I C E M A R S E I L L E

« La situation des chrétiens en Syrie »
Avec

Le Pasteur Haroutioun SELIMIAN d’ALEP
Président des Eglises Evangéliques 

Arméniennes de Syrie
Dimanche 29 novembre 2015 à 16h
A l’Eglise Evangélique Arménienne

28 avenue Bourgain - 92130 
Issy les Moulineaux
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Dimanche 29 Novembre 17h30 
    

Palais des Congrès, Parc  Chanot,  
MARSEILLE

 La comédie musicale “ETERNELS” 
présentée 

par l’UGAB Marseille !
Infos et réservations : 04 91 80 10

UNION DES ARMENIENS DE CANNES 
ET DE SES ENVIRONS
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François de Mazières
Député-Maire de Versailles

et
Antoine Bagdikian

Président de l’Association Nationale des Anciens
Combattants et Résistants Arméniens

vous convient au 5e anniversaire
du Monument arménien KHATCHKAR

(Croix de Pierre)
érigé le 30 mai 2010

à la mémoire des Arméniens morts pour la France
et des victimes du génocide de 1915

en présence de
Son Excellence Monsieur Viguen Tchitetchian,

Ambassadeur d’Arménie en France
Son Eminence Monseigneur Vahan Hovhannessian,
Primat du Diocèse de l’Eglise apostolique arménienne

Vendredi 11 décembre 2015, à 16 heures
dans les Jardins de l’Hôtel de Ville de Versailles

Exposition
Versailles soutient les Chrétiens d’Orient

P R O G R A M M E

THÉÂTRE MONTANSIER
13, rue des Réservoirs - 78000 Versailles

18 h 30 - Cocktail dinatoire
spécialités franco-arméniennes

20 h 30 - Chants et danses d’Arménie
Chorale Astres Mélodie - Ensemble Navasart

5e anniversaire
du Monument arménien Khatchkar

1915 - 2015
Centenaire du génocide des Arméniens

Vendredi 11 décembre 2015

5e anniversaire 
du Monument arménien Khatchkar

1915 - 2015
Centenaire du génocide des Arméniens

Vendredi 11 décembre 2015
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Rencontre littéraire avec Jean Piat 
Jeudi 3 décembre

Notre prochain invité aux rencontres littéraires 
du Club, le jeudi 3 décembre, sera le célèbre 
acteur Jean Piat, également auteur et metteur 
en scène.

Il nous présentera son livre “Et... vous jouez 
encore !” aux éditions Flammarion. Une belle 
rencontre qui s’annonce passionnante et drôle 
avec un homme de talent qui nous livrera ses 
confidences sur la vie, ses rôles, ses femmes, la 
France...

  Jean Piat est actuellement sur scène dans 
“Pièces d’identité” jusqu’au 31 décembre 2015.

  Le jeudi 3 décembre, cocktail à partir de 19H, 
rencontre de 19H30 à 20H30, dédicace de 20H30 
à 21H. Dégustation en avant-première de la 
bûche de Noël concue par notre Chef Pâtissier 
Mathias Alet.

  Participation 25€. Le livre sera en vente 
sur place auprès du libraire. Sur réservation 
uniquement au service du Club : 01 44 05 81 70 
ou par mail club@saintjamesclub.com.

SAINT  JAMES  CLUB 43, av Bugeaud - 75116 Paris - Tel 01 44 05 81 70
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Circuits touristiques 
en Arménie occidentale, Cilicie et Cappadoce

L’agence de voyage “Ani-
tour” propose des circuits 
touristiques de 5 à 12 jours 
en Arménie occidentale, Cili-
cie et Cappadoce. En outre de 
la visite des endroits culturels 
et historiques, le circuit de 12 
jours inclut également 3 jours 
de repos au bord de la mer 

Méditerranée. 

Le Prix comprend :
Transport (Mercedes Sprinter)
Hôtel 4*, 5*
Repas (3 fois)
Tickets d’entrées aux musées
Guide
Chef
Assurance médicale

www.anitour.am
Tél.: +374 60 270 370,  

+374 55 203 206
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C’est toujours simple de regretter après coup ce qui s’est passé. 
Ca ne mange pas de pain, et ça permet de se laver les mains et la 
mémoire, à grande eau, pour les rendre pures et blanches. 

Philippe Claudel (1962- ) 
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location   appartements
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Henri Papazian

Semi-marathon de Paris
6 MARS 2016 

Je suis heureux de vous transmettre le  
message ci-après  de la part  de l’association 
SOS Chrétiens d’Orient qui vous propose de 
participer au marathon sous ses couleurs  le  
6  mars 2016 .Plus de 450 coureurs ont deja 
repondu

Je souhaite que vous lui fassiez le meilleur 
accueil.   

                              Roland

Pour  courir sous le maillot de 
SOS Chrétiens d’Orient, s’inscrire 
individuellement sur le site www.

semideparis.com (SAS 1h45 ou 2 h), avant 
le 10 novembre et transférer son mail de 

confirmation d’incription
semiparis2016@soschretiensdorient.fr

Ils ont besoin de nous,
 nous courons pour eux

Ug a b      F r a n c e 
COMMUNIQUE DE L’EGLISE 

EVANGELIQUE ARMENIENNE

La rencontre intitulée « La situation 
des chrétiens en Syrie » aura lieu 

le dimanche 29 novembre 2015 à 16h.
En présence du Pasteur Haroutioun 

Selimian d’Alep, Président des Eglises 
Evangéliques Arméniennes de Syrie 

La rencontre se tiendra à l’Eglise Evangélique
Arménienne

28 avenue Bourgain - 92130 
Issy les Moulineaux

Petrossian West Hollywood
321 N. Robertson Blvd.
West Hollywood, CA 90048


